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des disjoncteurs. Ce transformateur est à isolement à huile 

el à refroidissement par l'air ; il est disposé sous la voiture. 

Entre l'archet de prise de courant et l'auto-transformateur, 

est intercalé un commutateur qui permet de relier cet archet, 

soit à la première borne de l'auto-transformateur, lorsqu'on 

utilise le courant à 10 ooo volts, soit directement à une prise 

spéciale de ce transformateur, correspondant à une tension 

de (ioo volts, lorsqu'on se trouve à l'intérieur de Limoges. 

Ce commutateur est enfermé dans une armoire en tôle, 

située au milieu de chaque automotrice. Cette armoire con­

tient en outre des fusibles à haute et basse tension, un dis­

joncteur à maxima inséré dans le circuit des moteurs, el 

un disrupleur à plaque de mica, destiné à mettre à la terre 

le circuit à basse tension au cas où celui-ci viendrait à être 

mis fortuitement en contact avec la haute tension. En dehors 

de cette armoire, un limiteur de tension et un parafoudre 

¡1 cornes complètent la protection de la voiture. 

Les freins sont à air, du système Houplain. Ils fonction-

aussi bien sur les petites lignes de chemins de fer d'intérêt 

local que sur les grandes lignes de chemins de fer d'intérêt 

général. Aussi, avons-nous pensé qu'il serait sans doute 

intéressant pour les lecteurs de La Houille Blanche de mettre 

sous leurs yeux la description des installations nécessaires 

à la traction électrique des trains des Chemins de fer dépar­

tementaux de la Haute-Vienne. 

P. CHAZEAUX, 

Ingénieur-Electricien. 

USINE HYDRO-ÉLECTRIQUE de l'EAST CANADA CREEK 

FIG. 9. — VUE » UNE AUTOMOTRICE A BOGGIE 

nent soit par action directe de l'air sur les cylindres des 

freins, soit par dépression, comme dans le cas général du 

frein automatique. Il existe en outre un frein de secours à 

main. Enfin, en cas de danger, on obtiendrait encore un 

freinage énergique en faisant fonctionner les moteurs sur 

la marche arrière. 

L'air comprimé nécessaire à la manoeuvre de l'archet et 

à la commande des freins est obtenu par un compresseur 

d'air qui est actionné par un moteur série fonctionnant sous 

100 volts. Ce moteur est mis en marche ou à l'arrêt par un 

régulateur automatique qui maintient -la pression entre 5 

et 7 kilogs par centimètre carré. Si par suite d'un arrêt pro­

longé, ou pour toute autre raison, la pression venait à faire 

défaut, l'archet peut être appliqué contre le fil de contact au 

moyen d'une pompe à main agissant sur son circuit d'air 

comprimé. 

La traction électrique des trains et des tramways par cou­

rant alternatif monophasé se généralise de plus en plus, 

La Eusl Creek Lighl é Power Company vient de terminer 

l'installation d'une usine hydro-électrique à Inghams Mills, 

dans l'Etat de New-York, sur l'East Canada Creek, à 10 ki­

lomètres de la ville de Little Falls, et à 8 kilomètres en amont 

du point où ce cours d'eau 

se jette dans la Mohaw Ri­

ver. Celte nouvelle usine, 

jointe à une ancienne usine 

hydro-électrique, également 

située sur l'East Canada 

Creek, à 6 kilomètres plus 

bas, et à une usine à vapeur 

de secours de /100 HP, 

située à Tribes Hill, à 5o ki­

lomètres de là, doit fournir 

l'énergie électrique néces­

saire à la traction des trains 

du Fonda, Johnston & Glo-

versville Railway, et à assu­

rer en m ê m e temps un ser­

vice public de distribution 

électrique dans toute la ré­

gion avoisinante (T). 

La nouvelle installation 

comprend un barrage, une 

conduite forcée de igo mè­

tres de longueur, et une 

usine génératrice. Elle a 

été prévue pour pouvoir 

développer ultérieurement 

T?, 000 TTP, mais, à l'heure 

actuelle, 8 000 TTP seule-

mont sont en service. En voici la description sommaire. 

Barrage. — Ce barrage est établi en un point où la rivière 

a 45 mètres environ de largeur, et se trouve encaissée entre 

deux parois calcaires à pic. II est en béton, et a une hauteur 

maxima de 37 mètres avec une longueur à la crête de 120 

mètres. Il crée un réservoir de 5 millions de mètres cubes. 

Il est prolongé par un déversoir de superficie de 60 mètres 

de longueur, arrasé à 2m4.2 en contrebas de la crête. En outre, 

à 3o mètres au-dessous de cette crête, il est muni de deux 

vannes de fond commandant deux conduites en tôles d'acier 

de im83 de diamètre. Entre le déversoir et ces vannes de 

fond, on peut évacuer ainsi jusqu'à 420 mètres cubes par 

seconde, alors que les plus fortes crues connues n'ont pas 

dépassé 3io mètres cubes. 

Conduite. — La conduite forcée actuellement installée a 

191 mètres de longueur. Elle est en tôle d'acier, de 9,5 à 

(') D ' a p r è s l'Engineering- Record d u 8 juin 1912. 
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12,7 mi l l imè t res d 'épaisseur , et son d i a m è t r e in té r i eur est 
de 2™7/i3. Elle est suppor tée pa r des pi l iers en bé ton , pu is 
recouver te de te r re . Une couche de p e i n t u r e de m i n i u m et 
de p l o m b a g i n e la préserve cont re la roui l le . De p lus , p o u r la 
ra id i r , on l 'a m u n i e de corn ières c i rcula i res , de 127 x 89 x 9,5 
mi l l imè t re s , disposées tous les 3 m 6 6 . 

A 127 mèt res d u b a r r a g e , on a d isposé u n e cheminée 
d ' équ i l ib re , de 6 m i o de d i a m è t r e et de ?.3 mè t res de h a u t e u r . 
Cette c h e m i n é e doit su r tou t servir à d i m i n u e r l ' in tensi té des 
coups de bél ier négat i fs , car tout déve r semen t y est i m p o s ­
sible en cas de coup de bél ier p r o p r e m e n t d i t , le s o m m e t 
de la c h e m i n é e é tant à 6™io au-dessus de la crête d u ba r rage . 

A son ex t rémi té a m o n t , la condu i t e d é b o u c h e dans u n e 
c h a m b r e à deux c o m p a r t i m e n t s , m u n i s chacun d ' u n e gri l le 
et d ' u n e v a n n e . En tête de la condu i t e se t rouve u n e v a n n e 
d 'a r rê t , pu i s , i m m é d i a t e m e n t à l 'aval , u n renif lard. A son 
arr ivée à l 'us ine , la condu i te se subdivise en deux t ronçons , 

m u n i s chacun d ' u n e vanne à pap i l lon , et a l imen tan t u n e 
t u rb ine . Deux jo in t s de di la ta t ion on t été instal lés, l 'un en 
avant , et l ' aut re en aval de la cheminée d 'équi l ibre . 

Ul té r i eu rement , on doit placer u n e seconde condui te , de 
i n ' 98 i de d i amè t r e . 

Usine. — L'us ine est cons t ru i te en b r iques , avec pil iers 
en acier. A l 'heure actuel le , elle m e s u r e en p lan 23 m 5o de 
l o n g sur 17 mèt res de la rge , et con t ien t 2 g roupes électro­
gènes à axe vert ical de h 000 HP, avec leur apparei l lage. Ul­
t é r i eu r emen t , elle sera ag rand ie p o u r recevoir u n t ro is ième 
g r o u p e . 

Les t u r b i n e s sont du "type Franc i s à asp i ra t ion , à huche 
spiraloïde en fonte . La c o u r o n n e d is t r ibut r ice est composée 
de vanet tes mobi les e n acier forgé, et la r o u e mobi le est en 
b ronze , de i m 2 2 de d i a m è t r e . La puissance n o r m a l e est de 
/1 000 H P , et la h a u t e u r de chi i te est compr ise ent re 33in7r> 
et 36 mè t r e s su ivan t l 'état d e la r iv ière . La vitesse de rota­
t ion est d e 3oo lou-rs pa r m i n u t e . Le rég lage de la vitesse est I 

o b t e n u au m o y e n d ' u n r é g u l a t e u r à s e rvo-moteu r à huj] e 

sous press ion . 
Ces tu rb ines on t été, fournies p a r la Pelton Water }Vhed 

Company, qui a garan t i u n r e n d e m e n t m a x i m u m de 8,i %, 
C h a q u e t u r b i n e est d i r e c t e m e n t accouplée à u n alterna-

leur de 2 800 KVA, p r o d u i s a n t d u c o u r a n t t r i phasé à 2 800 
volts et 20 pér iodes pa r seconde . 

Deux t r ans fo rma teu r s à ba in d ' hu i l e , et refroidissement 
pa r c i rcu la t ion d ' eau , é lèvent la tension de 2 3oo à 3o 000 
volts . Ils ont. été p révus p o u r pouvo i r élever ultérieurement 
cette t ens ion à 60 000 vol ts . 

Le c o u r a n t d 'exci ta t ion est fou rn i pa r deux d y n a m o s à cou­
r a n t con t inu , de 125 k i lowat t s , d o n t l ' u n e est act ionnée par 
u n e t u r b i n e hor izonta le F ranc i s de 200 LIP, qu i reçoit l'eau 
pa r u n e dér iva t ion faite sur le t u y a u de l ' u n e des grosses 
tu rb ines vert icales, et d o n t l ' au t re est ac t ionnée par u n mo­
teur d ' i n d u c t i o n de 200 chevaux . 

Tout le maté r ie l é lec t r ique a été fou rn i pa r la General Elec­
tric Company. 

De, l ' us ine généra t r i ce p a r i u n e l i gne à 00 000 volts (plus 
lard à 6000o 1), abou t i s san t à la stat ion de Tr ibes Hill . Celle 
l igne, qui a 5o k i lomèt res de l o n g u e u r , est suppor tée par 
des po teaux méta l l iques qui on t 18 mè t r e s de h a u t e u r et sont 
espacés en m o y e n n e d e 167 m è t r e s . 

Une l igne à 16 000 volts relie cette usine, hydro-électrique 
avec l ' anc ienne usine, d 'aval . Elle fut établie en p r e m i e r lieu, 
de, man iè re à p e r m e t t r e l ' a l imen ta l ion en éne rg ie électrique 
des chan t ie r s de cons t ruc t ion du b a r r a g e , de la condui te et 

.de l 'us ine , soit p o u r l 'éc la i rage, soit p o u r la force mol rice. 

C o m m e cette a n c i e n n e us ine hyd ro -é l ec t r i que d 'aval pro­
du i t d u c o u r a n t à 60 cycles, on a ins ta l lé u n c h a n g e u r de 
f réquence de 5oo k i lowat t s , p e r m e t t a n t de passer de, la fré­
quence 62 à la f réquence 2.5, ou i n v e r s e m e n t . On a prévu la 
place nécessaire p o u r u n second appare i l d e m ê m e puis­
sance, T p 

RÉSISTANCE DES MATÉRIAUX 

T R A I T E M E N T P R É A L A B L E DES T O L E S AVANT LEUR 
EMPLOI EN CHAUDRONNERIE 

La ques l ion d u me i l l eu r mé ta l à emp loye r p o u r la cons­
t ruc t ion des chaud iè res et des condu i t e s forcées p o u r usines 
hydro-é lec t r iques , afin d 'év i te r les fissures ou avaries di­
verses, se présente ac tue l l emen t encore dans les m ê m e s con­
d i t ions que d e p u i s u n ce r ta in n o m b r e d ' a n n é e s . 

Les fourn isseurs de tôles d é g a g e n t leur responsabi l i té en 
d i san t qu ' i l s l iv ren t u n mé ta l excel lent pu i squ ' i l résiste vic­
t o r i eu semen t à tous les essais imposés pa r les cahiers de? 
cha rges r i g o u r e u x qui o n t été établ is pa r l ' accord des Asso­
cia t ions de surve i l lance des chaud iè res . Si d o n c il survient 
des avaries en service ou p e n d a n t la cons t ruc t i on , ce n'est 
pas la qual i té du mé ta l qu ' i l faut i n c r i m i n e r , m a i s bien de 
m a u v a i s procédés de t rava i l dans les ateliers de chaudron­
ner ie . 

A ces a r g u m e n t s des méta l lu rg i s tes , les cons t ruc t eu r s peu­
ven t r é p o n d r e , avec que lque ra i son , qu ' i l s d e m a n d e n t avant 
tout u n méta l m o i n s délicat à Irai 1er, et capable de bien 
résister au t ravai l fo rcément un peu b r u t a l de la chaudron­
ner ie , et aussi aux exigences de service des chaud iè re s . 


